
Agenda
n 7 - 8 et 9 Mai 2021   

Vote des communistes 
pour le choix
à la présidentielle

n 20 et 27 juin 2021   
1er et 2e tours
des élections
départementales
et régionales

Au moment même où les manifestations du 
1er mai exprimaient l’exigence sociale sur la 
santé, l’emploi et le pouvoir d’achat, médias 

et groupuscules ultra-violents réinstallaient un cli-
mat de divisions et de haine dans le pays. Tapis 
rouge à Marine Le Pen, mise en avant de Mélen-
chon pour parler de la présidentielle plutôt que du 
climat social, avec en toile de fond le duel Macron-
Le Pen tellement espéré par l’exécutif que ça en 
devient indécent.
A ce flot médiatique matinal passant en second 
plan les dirigeants syndicaux et les mots d’ordre 
des manifestants, succédera dans l’après-midi la 
casse, les agressions inacceptables de policiers 

et de militants de la CGT, diffusées en 
boucle sur les médias, organisant le dis-
crédit des manifestations. Toute la lumière 
doit être faite sur ces agressions inaccep-
tables de militants syndicaux et sur ces 
groupes organisés qui depuis des années 
participent à empêcher les mobilisations, 
servant de fait le pouvoir médiatique et 
gouvernemental. Stérilisant toute mobi-
lisation populaire, toute perspective de 
changement.
Des forces considérables se mobilisent 
nationalement pour que rien ne change ni 
en 2021 ni en 2022, pour faire taire toute 
remise en cause, révélée par la crise sani-
taire, de la main mise de la finance et de 
l’aberration sur le pays, la casse des ser-
vices publics et de l’industrie.
Fabien Roussel présent à la manifesta-
tion de Lille le matin puis à celle de Paris 
l’après-midi a exprimé le soutien total des 
communistes à la CGT et aux manifestants 
du 1er mai.

Que les casseurs de militants syndicaux de toutes 
obédiences, ceux qui veulent en finir avec les or-
ganisations dont s’est doté le mouvement révolu-
tionnaire français le sachent, ils ne nous feront pas 
reculer. Le mouvement social, le monde du travail 
et de la création trouvera le chemin de la mobilisa-
tion efficace avec ses syndicats pour faire entendre 
ses revendications.
Et au microcosme politique économique et finan-
cier qui, comme en 2017 cherche à organiser un 
non-choix pour les échéances de 2022, nous indi-
quons aussi que nous ne voulons pas nous laisser 
faire. Nous refusons d’accepter que la moitié ou 
deux tiers des jeunes, des ouvriers des employés 
ne votent plus, n’envisagent plus de perspectives. 
Nous refusons que les quartiers populaires soient 

laissés à l’abandon, que s’aggravent l’insécurité, 
les trafics, le communautarisme et le rejet de la ré-
publique comme de l’action collective.
Il est indispensable aujourd’hui comme hier que les 
militants communistes, les progressistes, ceux qui 
se retrouvent dans une France en commun, créent 
les conditions d’une véritable offre politique. C’est 
ce qui est proposé aux adhérents et adhérentes du 
PCF du 7 au 9 mai.
Lors de leur conférence nationale, les délégués 
ont proposé Fabien Roussel comme candidat 
communiste à la présidentielle, avec la volonté de 
répondre à l’urgence politique du pays. Pour nous 
le capitalisme a fait son temps. Il faut refaire vivre à 
gauche, dans le cadre de l’histoire du mouvement 
ouvrier français, le projet des jours heureux. C’est 
ce que nous voulons en proposant une candida-
ture qui bouscule les scénarios de 2022 et qui ne 
soit pas le remake de 2012 ou 2017.
Cela fait 15 ans que notre pays n’a pas connu de 
candidature communiste à la présidentielle et le 
fait d’avoir déserté ce combat politique n’a pas 
éloigné les dangers de l’extrême droite, ni de l’ul-
tra libéralisme, ni de l’affaiblissement de la gauche 
et du mouvement social.
Bien au contraire, quand nous nous éclipsons, 
quand nous disparaissons, alors c’est plus dur pour 
notre camp et droite et extrême droite prospèrent.
La proposition majoritaire dans le débat des com-
munistes est claire : un candidat à la présidentielle 
qui porte notre projet notamment auprès des 
jeunes, des salariés et des ouvriers, des classes po-
pulaires en y associant les acteurs culturels et les 
intellectuels progressistes. Et dans le même temps 
nous proposons des pactes d’engagements légis-
latifs communs discutés avec toute la gauche et le 
mouvement social, offrant une perspective poli-
tique, un projet partagé.
C’est en étant présent dans le débat majeur de la 
présidentielle que nous rendons crédible le débat 
de fond sur les engagements communs sinon rien 
ne se mettra en place. Les 7 et 9 mai le choix des 
communistes est important pour eux mais surtout 
pour répondre à l’urgence de redonner de l’espoir 
et des perspectives politiques à notre peuple.
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International

Élections au Chili 

Le procès Kobane

La session plénière du Comité central 
du Parti communiste du Chili a dési-

gné Daniel Jadue comme son candidat 
aux prochaines élections présidentielles.
L’objectif est de construire un projet 
transformateur qui mette enfin un terme 
au néolibéralisme dans le pays. Le Parti 
communiste chilien et le peuple sont dé-
terminés à faire porter au pouvoir un nou-
veau modèle de développement.

Le 26 avril 2021 s’est ouvert à Ankara le 
procès de 108 dirigeants du Parti Dé-

mocratique des Peuples (HDP). 
Le régime de R.T. Erdogan leur reproche 
d’avoir organisé, en octobre 2014, des 
manifestations de soutien aux combat-
tants kurdes qui opposaient une résis-
tance farouche à l’offensive de l’État Is-
lamique dans la ville symbole et martyre 
de Kobane. Ces manifestations faisaient 
écho aux inquiétudes de l’opinion pu-
blique mondiale qui exprimait, dans un 
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Maire d’une commune de banlieue de 
Santiago du Chili, Daniel Jadue est 
jusqu’à présent en tête des sondages. 
Pour les travailleurs et les travailleuses 
chilien.ne.s, le vote Jadue représente 
tout à la fois la réponse à leurs colères et 
leurs espoirs dans l’avenir.
C’est de bon augure pour l’avenir !

même mouvement, sa solidarité à l’égard 
de l’héroïsme de ces femmes et de ces 
hommes face à l’obscurantisme.
Cette mobilisation d’ampleur s’est réa-
lisée dans un contexte périlleux car nul 
n’ignorait alors la complicité de l’État 
turc avec Daesh. La répression fut ter-
rible puisque 37 personnes trouvèrent la 
mort dans les différents rassemblements 
au travers du pays.
Ce sont donc des parlementaires comme 
Selahattin Demirtas, dont la Cour eu-

ropéenne des droits de l’Homme vient 
d’exiger la libération immédiate, Figen 
Yüksekdag ou Pervin Buldan, mais aus-
si des maires révoqués, des dirigeants 
locaux, qui sont aujourd’hui poursuivis 
pour s’être tenus debout, dans la dignité, 
pour défendre la liberté. 
Ils sont sous la menace de centaines 
d’années de prison.



Notre actualité
Les communistes votent les 7-8 et 9 Mai

Élections Départementales et Régionales
les 20 et 27 juin

Les votes exprimés par les délégué-e-s à 
la Conférence nationale,

- 66,41 % pour l’option 1, celle proposant 
de présenter une candidature commu-
niste à la présidentielle et de travailler à 
construire un pacte d’engagements com-
muns pour les élections législatives. 
- 73,57 % pour proposer la candidature de 
notre secrétaire national, Fabien Roussel, à 
l’élection présidentielle.
ne sont qu’une étape de la construction 
politique que nous engageons pour les 

Le PCF a demandé au gouvernement de 
garantir la sécurité des conditions sani-

taires de campagne et de vote notamment 
par la vaccination massive de toutes et 
tous et donc la production de vaccins. 
Les conditions de campagne ont été 
précisées : interdiction des réunions pu-
bliques, possibilité de porte à porte et de 
distributions de tracts ou de journaux de 
campagne, mise en place d’un site inter-
net pour les professions de foi, et autres 
mesures spécifiques. 

Vie du Parti

échéances de 2022. Ce sont maintenant 
les adhérentes et les adhérents qui vont 
décider des choix qui engageront notre 
parti. Les débats ont eu lieu dans les sec-
tions. 
Le vote des communistes des 7,8 et 9 mai 
revêt donc une importance majeure et ap-
pelle à la plus large participation possible. 
C’est un enjeu, tant pour donner de la 
force aux choix majoritaires qui en résul-
teront que pour l’unité de notre parti. Ce 
vote a souvent été l’occasion d’un contact 
direct avec de très nombreux adhérentes 
et adhérents, et d’un échange sur leur 
contribution aux campagnes départemen-
tales et régionales.

Il va falloir faire preuve d’imagination, d’ai-
sance avec le numérique, organiser des 
débats en visio et intensifier nos contacts 
avec les adhérents, sympathisants, etc... 
afin d’éviter une abstention massive et 
d’autant que la campagne sera très courte.
Bref deux élections dans une situation to-
talement inédite.
Notre présence médiatique plus impor-
tante depuis notre Conférence nationale, 
aidera nos candidat.e.s dans le départe-
ment et la région.
La place prise dans les médias par les 
élections régionales, souvent considérées 
comme

En outre, ni le vote de la conférence, ni 
le vote des communistes et le choix qui 
sera fait in fine ne nous exonèrent du né-
cessaire débat politique sur les initiatives 
à prendre précisément pour mettre en 
œuvre avec ambition nos décisions. C’est 
ce débat qui doit désormais grandir dans 
le parti pour être à la hauteur d’une situa-
tion politique exceptionnelle qui, comme 
nous l’écrivons dans le texte de la confé-
rence, est à la fois lourde de dangers et 
pleine de potentialités.

 

des « pré-présidentielles » peuvent avoir 
un impact positif sur la participation au 
vote, y
compris pour les départementales puisque 
ces deux élections ont lieu le même jour.
Nous avons eu raison de nous préparer au 
mieux depuis septembre, même si l’incer-
titude sur le maintien ou non de ces élec-
tions rendait les choses difficiles. 
En Haute Garonne, les listes pour les élec-
tions départementales sont désormais fi-
nalisées et annoncées.
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Vie du Parti

Section
Coteaux de l’Hers

Contribution individuelle de 
Jean-Pierre
Guelfucci

Peut-on choisir entre les options propo-
sées ?
Je ne choisirai aucune des deux options 
pour les raisons suivantes :  l’option 1 pro-
pose un choix définitif (prématuré à mon 
avis), l’option 2 reste dans le flou sur les 
choix ultérieurs possibles. Toutes deux 
procédant à une analyse discutable des 
conditions du choix.
S’agissant de la situation et de l’influence 
du parti :
Tant comme action militante que par l’im-
plication de ses adhérents dans les syndi-
cats et mouvements de masse, elle est de 
plus en plus faible. Elle ne doit sa persis-
tance relative qu’à l’action des élus locaux, 
à la pertinence de ses propositions ga-
rantes d’un positionnement à gauche non 
« gauchiste ».

Stratégies électorales et déclin:
L’absence de candidats PCF en 65 et 74 
n’a pas eu d’incidence. Ensuite déclin his-
torique de tous les partis communistes 
(chute de l’URSS, transformations du capi-
talisme et des rapports de force dans la 
société). Électoralement deux ruptures : 
1986 (9,8 %) et 2002 (4,8%) après partici-
pation à des gouvernements de gauche au 
bilan considérable (surtout 81), mais reniés 
: « la gauche a déçu ». Les tentatives suc-
cessives (collectifs anti-libéraux puis Front 
de Gauche) de créer un bloc, à capacité 
transformatrice dans lequel le PCF restait 
l’élément majeur ont échoué (manque 
d’implication de nos camarades et choix 
anticommuniste de nos « partenaires ». 
On doute que certains mouvements « ci-
toyens » ou la FI soient plus amicaux (cf.
Toulouse)
Analyse de la situation politique :
Les deux options sont surdéterminées par 
le danger RN. La conclusion logique pour 
beaucoup sera : « votons Macron tout de 
suite ».
L’alternative ce n’est évidemment pas le 
mouvement « gilets jaune » au contenu de 
classe (couches sociales, revendications, 
modes d’action) discutable voire suspect.
Sur le contenu d’un projet politique du 
style « Programme Commun de Gouver-
nement » ou  « Gauche Plurielle » ce n’est 
pas gagné.
En politique étrangère, l’hostilité quasi 
belliqueuse envers la Russie et la Chine 
reste prégnante (attitude prudente du 
PCF vu son passé), toujours au nom des « 
droits de l’Homme ».
Sur le programme social l’entente pos-
sible masque quand même bien des dé-
saccords. Pour la politique industrielle 
(renationalisations ou non?) et l’Energie (le 

Nucléaire véritable « fonds de commerce 
» des Verts ) quelques problèmes aussi .
Sur le sujet multiforme, j’opère ici un mé-
lange discutable et même condamnable : 
Immigration, insécurité, terrorisme, Islam ; 
cela va du flirt avec mouvement islamistes 
(cf. St Denis) à la dénégation ou inverse-
ment la description apocalyptique des si-
tuations dans les « quartiers ». 
La manifestation contre « l’islamophobie 
» est à cet égard significative et les hé-
sitations du PCF parfaitement compré-
hensibles. Saura-t-on concilier le combat 
laïque avec le refus de la xénophobie et 
l’accueil des immigrés ?
Mais le principal obstacle c’est évidem-
ment la volonté pour chacun d’avoir « son 
» candidat, PCF compris. L’électoralisme 
forcené des Verts ou les illusions de la FI 
n’arrangent rien.
L’option 1, prisonnière de l’orientation du 
dernier congrès, présente la candidature 
PCF comme nécessaire et s’illusionne sur 
les capacités d’intervention du Parti.
L’option 2, propose certes de différer le 
choix mais argumente pour un ralliement 
sans envisager lequel il pourrait être en 
l’absence de candidat commun.
J’aurais préféré que le parti s’engage sur 
la nécessité d’une candidature unique, sur 
les bases d’un accord programmatique et 
législatif et à défaut celle d’un candidat 
communiste. La décision finale (probable-
ment diversité de candidatures et choix 
entre deux mauvaises solutions) devant en 
être différée pour ne pas ajouter à la divi-
sion actuelle.
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librairie.renaissance@wanadoo.fr
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Préparez vos élections
régionales et départementales,
matériels officiels
et contenus
de campagne

Après avoir publié depuis plu-
sieurs numéros les comptes-ren-
dus des Assemblées géné-
rales des sections et plusieurs 
contributions individuelles et 
à quelques jours du vote des 
communistes, nous publions une 
dernière intervention.
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Privés de 1er mai revendicatif l’an der-
nier en raison du confinement strict, 
cette année, salarié·e·s, jeunes 

et étudiant·e·s, retraité·e·s, nous étions 
tous et toutes dans les rues de Toulouse, 
Saint-Gaudens et bien d'‘autres villes de 
France : parce que nous avons été, nous 
sommes encore, en France et dans le 
monde, les principales victimes de la crise 
sanitaire et en première ligne pour lui ré-
sister, pendant que les actions des grands 
groupes capitalistes flambent dans les 
bourses du monde.
Nous voulons sortir le plus vite possible de 
cette crise sanitaire. Il est particulièrement 
urgent de décider un plan de formation et 
d’embauche pour les hôpitaux.
Il est urgent de faire des vaccins des biens 
communs.
Il est urgent que soient prises des mesures 
de sécurisation des emplois et d’augmen-
tation des salaires.
La crise sanitaire ne doit pas être un pré-
texte pour sacrifier les travailleur·euse·s 
sur l’autel de la dette. L’épidémie n’est pas 
le seul problème : ce n’est pas elle qui est 
la cause des restructurations et délocalisa-
tions (Alstom, industrie automobile, …) ; 
ce n’est pas elle qui justifie l’obsession de 
Macron et de son gouvernement avec le 
Medef de réduire les dépenses publiques, 
de privatiser, de détruire le modèle social 
issu de la Résistance et de nos luttes. Ce 

qui est en cause, c’est le coût du capital, 
sa course au profit exacerbée par la crise 
de son système.
Nos luttes, nos mobilisations ont contraint 
le gouvernement à différer sa réforme des 
retraites, elles résistent à sa volonté de ré-
duire les droits des chômeurs, de privati-
ser la production d’énergie.
Nous avons voulu que ce 1er mai soit un 
tremplin pour amplifier cette résistance 
et surtout ouvrir une perspective de 
changement, tout de suite.

1er mai 2021 à Saint-Gaudens.
La pluie et le froid n’ont pas découragé 
les travailleurs et travailleuses du Commi-
nges. Julien Lacroix et Corinne Marque-
rie, candidats aux départementales pour 

le canton St-Gaudens, mais aussi Lucie 
Grégoire remplaçante pour le canton de 
Luchon ont participé à ce moment reven-
dicatif pour l’emploi, les salaires, le service 
public, une vie digne pour tout le monde 
du travail

Vie du Parti

Un 1er Mai motivé avec les communistes 

Communiqué du PCF - 2 mai 2021

Soutien aux syndicalistes de 
la CGT victimes d’agressions à 
la manifestation parisienne du 
1er mai
La belle mobilisation de ce 1er mai doit 
beaucoup à la CGT. S’en prendre à ses mi-
litants, c’est s’en prendre à toutes celles 
et ceux qui se sont mobilisés aujourd’hui 
contre la casse des droits sociaux, pour la 
défense de l’emploi, des services publics, 
pour l’augmentation des salaires et l’amé-
lioration des conditions de travail.
Honte à ceux qui organisé ces violences.
Solidaires de nos camarades syndicalistes, 
chaque jour au combat pour défendre les 
droits les travailleuses et les travailleurs, 
dans le public comme dans le privé.

Message de Fabien Roussel 
sur les réseaux sociaux le 
1er mai à 22 h 05
« Toute ma solidarité avec la CGT lâche-
ment attaquée lors de la journée des tra-
vailleuses et travailleurs.
Soutien aux 19 blessé-e-s et honte aux 
ceux qui, plutôt que de lutter contre la 
politique du gouvernement, ont préféré 
taper sur ceux qui défendent les sala-
rié-es. »
Pour info : Une enquête a été ouverte par 
le Parquet de Paris pour « violences vo-
lontaires » et « dégradations ».

Rendez-vous toulousain avec la participation importante des jeunes communistes.
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Vie du Parti

Canton 14
Saint-Gaudens,

Montréjeau,
Boulogneu

Un canton rural, trois bourgs centres 
anémiques et leurs opérations de revi-
talisation, un réseau d’agriculteurs qui 
réorientent leurs pratiques en transition 
bio, agriculture de conservation, circuits 
courts, vente à la ferme… Mais aussi un 
tissu associatif dynamique, des stades qui 
vivent dans tous les villages, des richesses 
paysagères et patrimoniales et culicultu-
relles…
Un pays dont je suis fière de porter les 
couleurs pour les Départementales 2021 
avec mon binôme Julien Lacroix, agricul-
teur bio et nos deux remplaçant·e·s :  Léa 
Ségura, étudiante et Daniel Soupène, agri-
culteur spirulinier. 

Nous partageons des convictions, nous 
travaillons en équipe avec des cama-
rades du PS et aussi du PC et ce sont des 
vrais moments d’échange et de projets 
pour chez nous et pour le département. 
Le travail est chaleureux, respectueux et 
fructueux. Nous savons que ce n’est pas 
partout le cas, notamment dans le canton 
d’à côté à Luchon où notre remplaçante 
Lucie Grégoire est totalement écartée de 
la campagne et du même coup tous et 
toutes les camarades communistes. Mais 
nous n’avons pas dit notre dernier mot, 
affaire à suivre…
En tout cas, dans le canton de St-Gaudens, 
nous prévoyons des incursions militantes 
en espaces publics pour le mois de mai : 
Jeudi 6 mai : Marché de St-Gaudens
Vendredi 7 mai : devant Fibre Excellence 
(l’usine de pâte à papier)
Samedi 8 mai : Participation à la manif fé-
ministe locale

Dimanche 9 mai : Marché aux fleurs de 
Montréjeau
Lundi 10 mai : Conférence de presse au 
marché de Montréjeau. 

 Corinne Marquerie
Secrétaire de section

CandidateTitulaire PCF Canton 14

Canton de Toulouse 5
Le binôme de titulaires 
est composé de : Anaïs 
Saint-Aubain (PCF) et Mou-
rad Fellah (Génération. S). 
Les remplaçant.e.s sont : 
Paulette Salles (PS, sor-
tante) et Pierre Montangé-
rand (PS).
Nous appelons les cama-
rades à se joindre aux ac-
tions afin de créer, dès à 

présent, une véritable force de mobilisa-
tion, notamment lors de l’opération Tous 
sur le pont : les 7, 8 et 9 mai pour donner 
le coup d’envoi de la campagne !

Nos prochaines actions :
Jeudi 6 mai :
• 7 h 30-8 h 30 : Point de rencontre à l’en-
trée de 3 écoles élémentaires : Rangueil, 
Jules-Julien, Ricardie

ÉLECTIONS DÉPARTEMENTALES 2021
	 Échos de campagne 

• 17 h-18 h 30 : diffusion aux 2 métros (Em-
palot, Saint-Agne) + devant Leader Price 
Empalot.
Vendredi 7 mai :
• 7 h 30-8 h 30 : Point de rencontre à l’en-
trée de 3 écoles : Léo Lagrange, Pastel, 
Sauzelong
• 9 h-12 h 15 : Marché Saint-Agne
• 14 h 00-17 h 00 : Boitage
• 17 h 00-18 h 30 : Métro Sauzelong, Place 
commerciale du Pastel Petit Casino ou 
présence dans Pouvourville, Métro Ran-
gueil
Samedi 8 mai :
• 10 h 30-12 h 30 : Marché Saint-Michel, 
Carrefour Market Biocoop, Lidl Empalot, 
Poste de Rangueil ou Spar Rangueil
Merci de vous inscrire à une ou plusieurs 
actions sur les sites suivants :
Journée du jeudi 6 mai : https://frama-
date.org/348W5vUnCztOvjmA
Journée du Vendredi 7 mai : https://frama-
date.org/eDvNIbxeF5Tt8u7q

Journée du Samedi 8 mai : https://frama-
date.org/EITdT3MaNdqWLywJ
ou contactez Jean-Marc Barès
au 06 34 49 69 36
Pour prendre part à la campagne dès 
maintenant :
• Vous pouvez suivre les candidats sur les 
réseaux sociaux et partager nos publica-
tions.
• Présenter le programme à vos voisins
• Proposer la procuration à vos proches ne 
pouvant pas aller voter
Ensemble, nous croyons à la victoire de 
la gauche et de notre projet le dimanche 
20 juin prochain.

 Jean-Marc Barès
Secrétaire de section

Contacts :
saintaubinfellah2021@gmail.com
Ou sur la page Facebook :
SaintAubinFellah2021

La campagne pour les élections départementales a démarré.
Dans une volonté d’union de la gauche sur notre département,

Pour une Haute-Garonne en Commun représente la majorité départementale.
Ses candidats ont été présenté dans la presse et sur Facebook.

Les Nouvelles 31 donneront régulièrement la parole à nos candidats
et vous informeront de l’actualité de la campagne.



Retour en photos sur les distributions 
de colis alimentaires organisées par les 

Jeunes Communistes le 24 avril. 
Une vingtaine de militant.e.s ont pu distri-
buer près d'une centaine de colis dans les 
résidences universitaires Daniel Faucher 
et les Humanités 2 ! 

La solidarité n'est pas une fin en soi ! Face 
à l'absence remarquée du gouvernement 
en matière de politique de jeunesse, nous 
revendiquons :
l Un plan d'urgence d'1,5 milliard d'euros 
pour lutter contre la précarité.
l La mise en place d'un revenu étudiant . 

l L'ouverture du RSA aux jeunes de moins 
de 25 ans. 
l L'embauche massive de jeunes dans les 
secteurs de la santé, de l'éducation et de 
la transition écologique. 

Initiative Solidarité des Jeunes Communistes
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Vie du Parti

Section Ouest Toulousain
Dimanche 25 avril : pour respecter le seuil des six personnes, les communistes de Colo-
miers ont organisé une petite délégation au cimetière du Bassac, pour rendre hommage 
à leur camarade républicain espagnol et résistant communiste Juan Pedro Serrano.
La municipalité a ensuite fait de même avec les associations d'anciens combattants, 
nous leur en sommes reconnaissants.
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Nous vous présentons ci-après un 
extrait de l’échange sur la situation 
du secteur culturel dans la période 

de pandémie.
La gestion erratique de la crise sanitaire 
par le gouvernement rend l’horizon parti-
culièrement obscur et le pouvoir ne veut 
pas entendre parler de prolongation de 
l'« année blanche » en 2021-2022… Les 
annonces à géométrie variable du gou-
vernement ne relèvent-elles pas d’une 
logique d' « enfumage » face aux vrais 
problèmes ?

Denis Gravouil :
Ce qui est sûr c’est que le débat sur la ré-
ouverture, c’est un leurre.
Bien sûr qu’on souhaite que ça rouvre, 
qu’on souhaite retravailler ! Ça fait com-
bien de temps qu’on nous balade avec la 
réouverture ? Depuis le mois d’octobre ! 
Avec le deuxième reconfinement et le 
mois de décembre ça s’est complètement 
refermé au public.
En fait le débat qu’il y a derrière ça, c’est 
quelle politique culturelle nous voulons ?
Parce qu’en attendant le déconfinement, 
on aurait déjà pu imaginer que des spec-
tacles se préparent. Mais là, on nous re-
pousse sans arrêt : or pour que les spec-
tacles se préparent, il faut les budgets 

Pour une vraie politique culturelle 

correspondants, fléchés sur l’emploi. Ce 
qui n’est pas le cas pour une partie du 
spectacle vivant, notamment pour la mu-
sique.
La question posée est celle d’un plan qui 
ne soit pas seulement celui d’une ouver-
ture dégradée où seuls certains vont tra-
vailler avec des jauges très réduites, et 
où les grands concerts n’auront pas lieu ; 
peut-être à l’automne au mieux… On voit 
que des festivals seront une nouvelle fois 
annulés. La nécessité de relancer une po-
litique culturelle, qui pour nous est aussi 
une politique de l’emploi, ne saurait se 
résumer à une « réouverture » lointaine et 
dégradée…
Ce plan de reprise serait pour nous la ré-
ponse à la question suivante : est-ce qu’on 
veut que la culture et notamment le spec-
tacle vivant vive, avec une vraie politique, 
un vrai retour à la rencontre avec le pu-
blic ?
C’est le cadet des soucis de ce gouver-
nement qui n’a pas envie que les gens se 
rencontrent. Leur vision est extrêmement 
basique : chacun est un agent économique 
qui doit rentrer chez lui après avoir parti-
cipé à la production, et c’est tout. Surtout 
pas de collectif et surtout pas de culture, 
parce que ça produit trop de lien…

Nous avons un mouvement très fort et 
très motivé ; ce qui est très étonnant dans 
une période de repli sur soi, de télétravail, 
donc d’absence de possibilité de mobili-
sation dans la plupart des secteurs. Mais 
la bataille continue. Quelque chose s’est 
levé. Avec les occupations, le pouvoir a 
un gros caillou dans la chaussure dont il 
ne sait comment se défaire, et qui en plus 
fait le lien avec les mobilisations inter-
professionnelles, notamment sur l’assu-
rance-chômage. Ce qui les gêne particu-
lièrement.

Une autre question concernant l’irrup-
tion du numérique. Est-ce qu’on n’est 
pas insidieusement en train de nous 
raconter que l’audiovisuel dans un fau-
teuil, c’est formidable, que le spectacle 
vivant ce n’est pas si important que ça, 
que le lien social on peut l’avoir en re-
gardant ses écrans, bien au chaud dans 
son canapé…

Denis Gravouil :
Le numérique, l’audiovisuel, j’en viens pro-
fessionnellement. Ce n’est pas un grand 
tout uniforme. Mais la culture ne peut se 
résumer à des canaux qui sont confisqués 
par de très grosses entreprises qui dé-
cident de la façon dont on rémunère – ou 

La Commission Culture du PCF s’est entretenue avec Denis Gravouil,
secrétaire de la fédération CGT du spectacle
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pas – les artistes, les auteurs, qui décident 
du contenu de ces tuyaux et découragent 
la diversité des expressions.
Je suis inquiet pour le documentaire, pour 
différentes formes de musique. En bref je 
suis inquiet pour les émotions en collectif. 
Alors que justement ce devrait être l’occa-
sion de ne pas refaire le monde d’avant, de 
repenser là encore les politiques publiques 
et le partage de la valeur.
Parlons du théâtre réservé à une élite, les 
« 10 % » ! Mais justement, comment repen-
ser la décentralisation telle qu’elle a fonc-
tionné à un moment donné, 
ce qui consistait à aller à 
la rencontre d’un public, à 
sortir le théâtre des lieux 
parisiens embourgeoisés et 
aller à la rencontre de celles 
et ceux qui avaient envie de 
découvrir d’autres choses. 
Il y a sûrement quelque 
chose à faire dans ce do-
maine, de façon à ce que la 
culture ne soit pas repliée 
sur elle-même… Il y a des 
débats hyper-intéressants 
sur ce que devrait être la 
« réouverture ».

Exemple : l’embouteillage des program-
mations. Si les salles sont pleines de 
spectacles déjà réalisés, comment fait-on 
pour qu’émerge la jeune création, pour 
donner leur chance à d’autres, les jeunes, 
qui occupent les théâtres aujourd’hui et 
qui portent des revendications particu-
lières ? On pourrait avoir des chapiteaux, 
des spectacles en plein air, dans les quar-
tiers…
Mais pour ça il faut une vraie politique 
culturelle, et ce pourrait être ça, la ba-
taille.

« Certes, un accompagnement fi-
nancier est nécessaire, mais il faut 
aussi un accompagnement priori-
taire et essentiel de la jeunesse, 
de la nouvelle génération d’artistes 
coupée en plein envol, sans visibili-
té sur l’avenir. Que vont devenir ces 
jeunes gens ? Il faut que le gouver-
nement suspende tout projet de 
réforme des conditions d’accès à 
l’assurance-chômage. C’est une né-

cessité dans un contexte où 
les plus fragilisés sont déjà vic-
times de la crise économique 
et sanitaire que l’on traverse. 
On ne répond pas seulement 
avec de l’argent au sentiment 
d’être méprisé. »

Robin Renucci

 


